
Prédication sur Blaise et Jacqueline – Saint-Étienne-du-Mont, 9 février 2022

Nous voici réunis sur les restes de Pascal au lendemain de la fête de sa sœur

Jacqueline : sainte Jacqueline de Septisoles, veuve, hôtesse à Rome de saint François

d’Assise. Nous sommes en outre à la veille de la Sainte-Scolastique, vierge, sœur de saint

Benoît. Méditons ainsi les desseins de Dieu sur les élus qu’unit la fraternité selon la chair. De

même en effet qu’après Adam, la malice humaine éclata dans l’attentat d’un frère contre un

frère, il convenait que Jésus-Christ, voulant répandre sa paix sur les humains, commençât de

l’établir en choisissant pour ses principaux apôtres des frères selon la chair : Pierre et André,

d’une part, Jacques et Jean, d’autre part, afin de manifester la réalité d’une humanité par lui

réconciliée après le meurtre d’Abel par Caïn. En outre, les évangiles nous font voir combien

Notre-Seigneur aimait le séjour de Béthanie, où demeuraient un frère et deux sœurs. Gilberte,

Blaise et Jacqueline, visités par Jésus, vécurent du mystère de Marthe, Lazare et Marie.

Dans des lignes célèbres, Pascal et Jacqueline retracent à Gilberte ces rapports

mystérieux qu’il a plu à Dieu d’établir de la fratrie de la chair à la fraternité spirituelle :

« Nous te prions […] de reconnaître souvent la conduite dont Dieu s’est servi en cette

rencontre, où il ne nous a pas seulement faits frères les uns des autres, mais encore enfants

d’un même Père […] C’est en quoi nous devons admirer que Dieu nous ait donné la figure et

la réalité de cette alliance ; car, comme nous avons souvent dit entre nous, les choses

corporelles ne sont qu’une image des spirituelles… »

Or, pour Pascal, l’obstacle à la vie spirituelle est l’attachement charnel à la figure qui

rend aveugle pour la réalité spirituelle dont elle est l’image. Nous savons qu’avec Jacqueline,

Pascal donna dans cet écueil. Aussi bien, Dieu a-t-il voulu que la tendresse naturelle entre le

frère et la sœur prît un relief singulier, même aux yeux du lecteur moderne découvrant ses

marques dans leur correspondance ; aussi bien est-ce à la faveur de cette tendresse extrême

que le frère et la sœur découvrirent ensemble l’ordre encore plus singulier de la charité, à

Rouen, en 1646, Blaise entraînant Jacqueline dans cette découverte. De même, la retraite de

Benoît donna l’exemple à celle de Scholastique ; mais, par un singulier retour, Scholastique,

avant sa mort, devint l’institutrice de son frère dans les choses de l’esprit. On assiste à pareil

renversement entre Blaise et Jacqueline quand, avant sa vêture, elle lui commande avec

empire de vaincre l’attachement passionné qu’elle sait qu’il a pour elle. Elle se met, avec les

religieuses de Port-Royal, au nombre des « épouses » que « Dieu a choisies avant que de nous

avoir créées ». Elle est épouse. Mais lui sera ami de l’Epoux, comme l’Epoux lui-même va le

lui déclarer : « Je te suis plus ami que tel ou tel ».


